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De   leur  propre  aveu. 

les Anglo-Américains 
ont perdu 

la prenûère manche 
de la bataille de Tunisie 

Cinq sous-marins français n'ont plus donné 
de leurs nouvelles depuis le 9 novembre 

Quartier GCnérsi du Fu«hr*r. k. — Le Haut (Xni mandement oea*. Berlin. 5. — Le D.NJ.  «pprenâ 
forcf- .roipr,'; commun.i^ :c . >s detaiis auivants en complément 

En Tun«ie. on iignali que de vieWnM Mmba» aant en saura. Un ^'^L^i'™'^"",''"!-^^ ^*"' comman- 
point de croisement important de routes «l oe linnet ferroviaM*e« a ^<^^e"t ae i année . 
et» prts dauaut aprat un coml»at de pluaieurt jours. Au cours de ce Les prem.ère rencontres aeneu- 
combai un« imporiante formation amértean*<«ngleisa qui, ayant !-es qui v.fnnpnt d arolr lieu en Tu- 
pénètre assez avant devait couvrir i avance onnemie en Tumeis, a ait nisie entre ip.s troupea de 1 Axe e' 
presque compittemeni anéantie. L'ennemi a subi d« grandes perte* es forces Américaines, ont mis er. 
tant en hommes qu'en matanel. De puissantes termattons d'avtons de "vidence :a nette sucériorîté te- 
combat «t d avions en pique ont efficacement pris part au comlMt widats et du maténel aUemande. 
0«s positions dartiiisne. des rassemblemenU d* troupes at d«a tanks Les Américains, après avoir à 
onl eftalement «te ariaguss d« façon répOtia. Plus de cent vétileules p.us:eiirs reprisen annopcd le débt'l 
ont etê détruits. Oes lormaiions de l'aviatien allemande it italienne de leur offensive 8en.sationnei>. 
ont attaqua le port rie Bone. Un navire de Iranspart a et* gravement none obtenu aucun succèa. Bien JU 
atteint et beaucoup d autras bateaux ont priifeu. 0«s aviani da otiatia contraire, '.es lenMtgnements gji 
«Kemands ont abattu vmgt-lrois appareils «inn^mis. L'arDIterie cAtîare p:irv:ennen' à l'Agence D.N.B si- 
de Tunis en a descendu deui. Cinq d* naa aviana n« aant pas rentrés «nalem que les troupes de i'A^e te 
a leur base. .«ont emparées de plu."<ieura locali'^s 

Au  largt  de ta cdte des territoires  occupes d* .'Ouest, l'aviatian rt d'importar.ts nceudj de commu- 
britannique a perdu, hter, six avions. ircation.   infl:s?ant   à   ladversairf 

jdr '.ourdc.s perdes en tués et en blov 
s^'. ft :i:i orenant du matériel lourd 
»"■ \erer Vn çrand nombre de charA 
"•    de   camions   ennemis   ont   «;ie 

Le 25® Anniversaire 
de l'indépendance 

finlandaise 

Rome, 5. — Le Grand Quartier General c<Mnmun:que : 
En Cyranaïque. teu d'ariiilerte des dsux cétaa. Oo durs camiwts 

ont continu* dans la ragran tunisienne Un nimid de rauies et d* vsies 
ferreas duns grande importance tactique pour lequel on a combattu 
depuis plusieurs jours, a ete pris d'assaut par les troupes d* l'Axe. 
L'ennemi  a   subi  de   très  Krandes  perlas  an   hommes  et   en  materiel. 

sn'flntis. 
En CvTénaïque occidentale. l'ac- 

ivué s'est l:mitre à den tirs d'ar- 
li'.erie. et h <ips patrouilles de r- 

_ __   _.   ^     onnaissance   Le*  Britamiiques. gî-, 
nportantes   formations  d avions  d*  combat   at   de  bômtrtrdiers  en '^«s ^r li   toneueur de  leurs coin-j 

pique ont participe a cette operation victarieue*. D'autre* fernMtiens 
importantes des forces armies airiennea ont attaqué à plusieurs reprises 
des positions darlillene, des rassemblements d* traupes et des chars 
da combat. Elias ont détruit ou gravement endommage plus da cent 
véhicules. Des formations des forces armées italiennes et allemandes 
ont encore renouvela leurs fortes attaquas a ta bombe oontrt le port 
tl* Bons. Un navire tut touche at fit axpiosion. Oe nombreux autres 
navires lurent incendias. 

Dans lapres-mtdi du 4 décembre, des avions ennemis qui avalent 
SUIVI nos avions rentrant d'une entreprise en Tunisie, ont entrepris une 
brave attaque violente contre Naples Les dégAts tant oansidératatea. 
La population civile a eu de nombreuea* partes. Le nombre de* morts 
est de 159. Celui des blessés 33S. Un avien quadrîmateurs britannique a 
eia atteint par le (eu de la défanse et tomba en fMmmas jMru le golfs. 
Plu&.eurs    bombas    fur*nl    *«al*m*nt     lBnD4««    pr*«    Sm    Ceaarvca.    E(l«« 
endommagèrent plusieurs maisons d'habltattan. 

ica::ons.  ne  prolettent mrîm£n- 
animent  arcine nouvelle aitaq'!**.! 

-■ e:ab:i=5pr* an contraire de* posi 
lOQs defensive*. 

UN DISCOURS DU Dr fiOEDBELS AU SP8RTPÂUST DE BERUM 

L'ordre que rAllemogne précoiûtt 
pour l'Europe est un ordre 
orgonîque et non imposé 

* Le mûrissement de cette évolufion n'est plus 
qu'une question de temps », a-t-il aHirmé 

' Berlin. 5. — Le'Dr. Goebbel* a Résumant encore une lois la M- 
fait. vendredi aoir. au SportpaJast tuatâon mUitalre. Je COoebbeU dé- 
de Berlin, un exposé de.la situation clara que la Orande-Breiagne re 
politique et miUtatre devant les trouvait cette fois encore à deux 
Sjnctionnairea du district de Ber-doigts de sa perte, comme ce fut le 
Un qu'il administre en qualité de cas déjà reconnu par les Anglais, 
^auleiter. ors de la guerre 1914-18. A présent. 

« Si Ion compare la situation ac-,l'Angleterre esaaie de diasimuler jiu 
tuelle de l'Allemagne à celle de monde sa situation désespérée avec 
1939 déclare le mim&tre. on se rend -a même impudence que celle qui a 
immédiaccment compte des resul-: atteint son but auprès des chefs 
tats obtenus. En 1939. l'Allemagneiallemands en 191*. 
n'avait pas les yeux tournes vers] 
Ut Volga mais vers le Riiin. eliei 
n'a pas combattu pour Btzerte maisi 
pour Sarrebrucken. C'est en examl-| 

Iliant ces laits que Ion peut évaluer; 
rxartemeni   la   d.fférencc   entre   le 

U rcpnm éi DKC 

aux MMNTrei aaflaiies 

peut attendre de l'Ordre Hmtwmjt. 
il faut cependant ae raa4lt ««Dpr« 
que l'Europe entière pazticvt.à.i* 
aalannce dune nouvelle p-"-"—'- 
Le mbrtasemect de cette en 
dtelaive pour l'histoire s'ai 
qu'une question de tempe, r 
ment on ne traverse pas u 
époque san&eniouffnr quelqoe l 
Mats al les blessures soot dow 
reuaea. les cicatrices ne sertmt Qfl* 
plus glorieuses, s i 

Interrompu sans cesse par «te» 
acclamations, le I> GoetiteJs terlèl* 
ne par ces mots : s Jamaia laxoi^ 
fiance et la foi du peuple aSitmimO 

^ae 

Les avrax 
britanniqaes 

Le Uarcclial MANSERUElit iPh. Saclû» 

dans notre Fuehrer n'ont i 
.^, M. Churchill a cependant trouveifortes qu'aujourd'hui. Nom i . 

pasee et le présent- Débordant le,a qui parler dans lea dirigeants sc-iconlmuer notre travsil sercUMbieat, 
cadre de son champ d'opérations tueis de l'Allemagne. M. Goebbe.s'car nous savons que tou» la» fUa'lJ» 
.îxiraordinairement réduit en 1939. s'élève alors confie les manceuvresnotre politique et de la cfladlilta d* 
l'année allemande a conquis a lEst répétées de .'Anuleterre de suscitenla pierre sont entre l 
dca   territoires   si   vaates    que    le des dlsscnf.menis entre le peupie fi 
Beich dispose, pour la conduite ul- le gouvernement allemands. Demie-:  
terieurc des operations'd'immenaesjrement encore, dit-il. sa propagandel 
richesses en matières premiéres.ia répété les mêmes manoeuvres a'j*i 
O'est là l'essentiel. Mais si. poursuit iPr» dé notre alhé italien, mais le| 
le Dr Goebbels. parmi lous les Duce leur a donne la seule réponse 
avantage» que tiré 1 Allemagne de,Qui convenait. Nous pouvons nous! 
ces unmenses étendues, il se pie-,attendre bientôt a voir les Brllanni- 
scnté de temps en temps lun ouiQues entamer une manœuvre sçtn-' 
lauue    pev.t    inconvénient,     nous'b.able vis-a-vis de nous. Le» Ane-aisi 
pouvons  liccepter   en   toute   guie-cmp.oiem toujours  la  même tacti-i   
tude Les Anglaiscberchent, comme: Que   :    on   -ance  d abord  de   fatuti ,     ,   . 
toujours, a  inventer des victolrcs.l'»™;!»- on .Invente   des   laits   <)ul||||. Jgu |^g(^u.. afh 
Tout récemment encore Us se sontin'ont jamais existe ou on denature; **""• «"■ 
vantés d un succêa « oftenait » coii.id uno_taçon_^_lniOTiaembl«ble_ dMijjj ) mMjg rtmHe ■ 

Une coUaboratioB. 
totale et l'inmfjisla 

avec l'AUemafae ç. 

Bommel.  La  vérité  est  cepen-|evénemenu de mlnUne Importance \ 
:iant toute auu-e car si noua avons 
menacé.' il   y   a   quelque  temps   le 
Caire, lea Anglais ne menacent nul- 
lement Berlin ». 

En Afriqae, let atgio^aéricùu 
ont obteaa ' 

i TKlwe i'iatnfsc 

On oe peam jaaais eoUMr 
la coBHuaité popalaire 

actuelle it la FraKC 

CIVILISATION ANGLO-SAXONNE LE PAPE NE ^TTERA 

Les Anglais coulent PAS BOIIE 
un navire-hôpital 

italien 

La Finlande commémore a^ijourdliul le 25» anniversaire de la 
pioclamauon de son indépendance. A cette occasion, le Fuehrer a 

I envoyé un télégramme de fcliciLaùons a M. Ryti. president de la 
; République. ^   ,    " 

Stockholm. 3. - I* corrf5pon i C est. rappelons-le. grâce à lAJemagnc que la Finlande a pu 
:ant londonien du c Svemka Dag-. conquérir sa liberté, II y a 25 ans. Ce petit pays, animede ^ Pl"^ 

^ adft » annonce à proDos de la «i- noble vaillance, a supporte lea coups terr.blea porte» par iogre «>lche- 
-uation mi:itare en Afrique du Nord vique. en 1M9. Sous ie nombre, la Finlande a du déposer le» "rmea^ 
cn'on «voue dei^ à Ix>nrirea q;:e !B niai.s elle netait pas vaincue. On la bien vu. en 1941. quand i Alle- 
Lvemiêre    manclie    de    ;a    bâtait- magne   s attaqua   «u   coioose   »ovitrvqu«.   la   rm-aode   mit     eu e   «on 
-om- la T.:nnie doit être corsider^e enenne  re&iee  mtacte au service de j Europe. So'J» i» "*!  i_  _ nf JS I — "•— -i.» ***««. « ^—^ .-ww «MM»»-, . •rnwirs   ■   'a   artatnt 
-jimme    perdue    pour   *«    tuagl\>--che^t n.mé de tnu.'^. le Mai-*ch«I .Wanneffteim   les rimanaaii mxn oo ministre aliasand évoque cn-ifaira nortfvfrteaftwiVMndraii pour|çpiip ae \i   pi»rr* 
tarons. pius en plus decides ft continuer la lutte Jusqu'à la nctoire. "^ ".'.^_*~__..^ - .__. ."::i ^-.  -n.—..j- ,*^K*-..   O-I^-1^^'^. "^.*^    r^^rre 

Dans un article de fond, lé fti-'  ^ -^—= 
Ties s   m*me   défend   cette   thèse, ff'        ■- ^=^^==! ■ ^^^^s ...s^^^=s^==es^   . 
L«    exoerts    londonien»,    déclare- 

f Le parti serait opposé à. l'armeé 
et de grandes 

Parla 4   — M   Jean Luctatavo* 
fait   aujourd'hui,  au   TbéftlMJ^^ 
Ambassadeurs,   une  conMreiiea'' 
Ittique organise par cLea'4~    ' 
Conférence!-  des  Ambasaadaut^;». ' 

avamtrwHm 

cedea'pste 
I OhaMM 

irti serait oppose * rarra«     , LS France n'a olui è"«?2Sir 
indes trouées auraient ete ,   déclare   le   directeur  dML VIMAI 

Le ministre aliamana évoque cn-|i«™ ii(rftf^frtc«4BeT»«ndrau pour ç^up ^e M. rirrrr T atal I-tâtalaa 
suite lagression'ânglo-amêricaineinous des allures de debécîe. Belonife d^ 38 mjllions de pÇ&^PS 
 ....   f**rJ„ii*  J1%,   wnrH t IsB    af f irmat ;nnj(     antrlaiKes.     nous ri_   _*   ..-..i   ."      . .r ^T'T^**-. •»*^ 

-on doivent reconnaître à preser." i 
oue 1« tronoes de l'Axe qui cjm-| 
battent en Afrique du Nord ne son:; 
■las seulement bien équipées ma'.si 
encore extrêmement dangereuses. | 

Par ailleurs,  on  mande de Lor.-i 
'    Berne, i. — Selon une lofomu- 
tion panemiB de Rome â T Agence  . , ,«....       _, . 
télégraphique suisse dément que °^" "'^ Journal t Stocl£ho.m."t Tid-i 
dans levemualiié dun I>3mbard5- "^^aeen » que les Anglais atînbuent: 
ment de Rome, ceriaines œuvr^^s *'''^"^* dévénementa importsni?| 

Rome. 5 — D après 1 aircnce Ste- d'art dj Vatican et de ia BasiliqLi ■ *" Afnoue du Nord à la eupénor;!-;: 
fani. le nav;re-hopr.a: italien « Gil- St-Pierre a.ent déjà été mises er "^ l'armée aérienne germano-iis- 
la di Trapani ». qui vient dé;rc .«écunté. Lannonce fane par-.a rt- '^nn^- * En Cvrénaïque. poursu:: 
coule par-'.ei> Anglais, avait déjà dio anglaise dune intens'ficaf/in '" Journal la 8e nrmée se trouTs 
été -orpilié. le 30 juillet de cette de la guerre aérienne contre ïa P-«cée «gaiement dans une nouvelle 
année, a quelques kilometres au villes italiennes et eventuellwnei;; 'ituation. Il n'est que trop evident 
Nord-Ouest de Derna par des avions aussi contre Rome, a causé une pro °'J* '^ gérerai A.exander ne désire 
torpi.icura britanniques. Cést le fonde impression dans les milieu;: ''o^nr aucun r:.=que en fac* de Rom-I 
quatnéme nav.re de ce genre at:a- du Vatican Mgr Terdini. sous- ™'' "P corresDondant de guerre, 
que par les Angla-s. Le premier, le secretaire dÈtat au Vatican, a eu Intannique a fait !a surprenantei 
ePô» a été coule en janvier dans une entrevue S ce sujet avec it constatation que .a supériorité de| 
le uort de Valona. Le second, mmiitre anglais auprès du Samr " Luftwatre est s: grande que icsi 
l«Aqu.Iea» a fait 1 objet dune atta- Siège. Rien de plus n'a encore e-e '*tuiws ont ou. attaquer les forcesl 
que de .a part de bombardiers, 'e communique de source officielle 
3 .septembre, tand-s que ie troisième vujet des intentions eventue-ies _ ^^,,„ ^ 

-  — > fond Saint P*re. ma.s on déclare cepen- r-*^use », 

Entre Don et Volga, 

les Allemands ont anéanti 
88 chars et de nombreux canons 

et capturé 2.000 prisonniers 

Anglaia et les Américaina avaient 
eu %Taiment lintention dédifier un 
second front en Euroïie. on ne a'ex- 

contre l'Afrique du Nord. îlea    affirmation»    anglais».    nou«;r;n rt «irtouL la vol«n« <fii"rf>i». 
En réalité, dlt-il. il ne «agit nul- naurions augmente les ratiom a-l-i^,):» Hitler oue la PYan^ ^î 

lement    d'une    nnoire    mUitaire, mentairea que parce que iwti; y au-|phi„ dan» la nonfe'le ïISIM 
mai» bien de la victoire dune  in-lnona été ofcligéa par  la,co;ére du     , L, seul  remède  a la «SStSin 
ir.gue. Ce n'est en effet pas un artipeuple   Enfin,   de»   Ixirricades se-l,^,,,,,,, „ tronv? dana uSecSS. 
t.fn^'Z i'u'WSiYle.Tr.irsf'S î^^'"^ 1'^ '.?,^!«ï„'.«fi-|rï-»'ion.. totale   avee^T'A-i?,' "^ 

  '■;ô^'"av-^T,;re'^ui=ytï;!-:;^^rr;-nd;rnl^^^^^^ 
- 'îf.'iî"'.'! '" I>°"voir. Deinentlr ce.;,A,„„„'n„ g, „ pvanèe dlwSrtî 

pllque alors pas pourquoi ils ontiaffirmation» serait leur faire trop|.„i, aejoam rien ne rroi airtS 
fait le long detour de l'Amer que dlloniicur. Nous n'avons nullemend„„.„„ ^^ J^^ "^ "î^ J*>« 
vers l'Afrique en passant par l'An- Intention de nous laisser dicter p«H;, c est donc, dés autourtSoTlrïlJ 
elelerre alors que la disunce quilles Anglais la conduite spirituelle del,,„t ,, " ^^°" "ujoumnui. q-joi 
sépare DouvTe» de Calais était con.|la guerre. Notre position est telilj-j Le conférencier inaJvae «HUIML 
sidérablement plus réduite. Il sem- ment sure, qu'ils narr.veront ja- ,„ con»équen°é> d'uMlwSSiéï 
ble, poursuit le mimstre. que no» mai» a percer une brèche datij laL^, et^raculeuae «"olfJdM £ 
ennemis ont enfin compris que communauté populaire allemande . née, riir»."etanTlo-M»nS. ' L'assistance accueille presque ch»-j    , T., «T^'^HJ. „..!?rT. . " . toute tentative de leur part de tiê 
barquer sur  le   continent  européen que phrase de 
recevrait la même réponse que celle 
qui leur fut déjà donnée à Dieppe. 

terrestres    anglo-américaines    sanf| 
rncon'rer   aucune   résistance 

Qwrtiar Gan«r*l du FiMhrar, 5. — Le Haut Commandement deal 
forces armées communique : 

« Le teai» est à nos côtés » 
L'orateur  en vient ensuite  à la 
[ nation sur le front oriental. € Le» 

1'» Ariio». eiait envo par . Dan» Il e »ectaur da Touapi., K» Iroup.. alMnMndM ont .flwituéutM; Anglais ne '="^'f'"!f?'flJ^ 
ar .umrUi .t .blelw un gain i» tar.ain impartant n!«ll'«J-:PiiW le Df„ G"»" >-„^ï^,'';™^ 

eondittons 

abattu iMT la Laftwaffe     i •«•^'Tl*"! E»'t'"d'J* 
a7,X:;é;ii".a;p.rncî,«r_««., _de..-...^ EH.»   ."..rsvailje Pour eu. et que i;«^mé 

I armes d mtantaria lourdes tt tsgeras. étendue   des   Ironta   constitue   uniieg   Etats   européens. 
Dam lEsi du'caucase, d« fortes attaques das Bolohsvistas ent da grand  handicap pour  1 Allemagne.jdans ce domaine des progrés cons- uans itii au v-»«.«»-, «•  M ^^^^ ^ 1^ résislanca dont celle-ci ne pourrait à  la lon-lrant. c Lordre que lAlTemagne pré- 

ont étéiiité 
duit 

::e supporter tout le poids. En réa-iporuse  pour 

dans la nuit du 10 sepremore. a.ors f?r"/ct2'''ni?'îî'rSil^nrnr«'"riïU   l)<M«e bonbirèerS amcricaiBS • attaque par surpriis ou :i «.iviKuait tous feux a.iumes ei ^'-^'r.^ _,P«r   IM   consequences   des  
Sor'ai' v.l.blement .es insignes  Ue bombardements   des   villes   ita.ien-i 
la C-'ox-Ruuge "^''  ""rait  exprimé  Im'.ention  del «■... , ^.. .   . _ 

Ce  nouvel  acte criminel   prouve ne oa.^ quitter Home  même en ca«     Berlin   5. ~ Le 4 décembre, des' nouveau échoua avec de tourdos pertes pour sus grftca 
une fo s de plus que ie» Br.tarmi-'*^*'^*^'-'* aérienne. Il aurait mém" -haaseurs  allemands ont  remporté, tenace das tormatiens allemandes et roumaines. 
oiies font fort oeu de cas des   'oia<^«^id* en cas de bombardement %ur en   Tunisie,   au dessu*  des contre- AU   Nord   du   Tsrek,   dss   entreprises   dunit*s   rapii 
infemationales  en eéneral   et de la Ro"i'-   de  transférer  son   siège  n\i forts orientaux  de   l'Atlas,  un  suc- oanttnué«s. Plu» da mille prisonniers ont été ramenas. 
CroixRouBe  en  oarticu  er iLatran.   La   même   agence   aJou:e. ces remarquable :   ayant surpria et  "    " ' ' 
^ ' ^ dajtre  part, que  la  Basilique .**•- isolé une formation de douze bom-   awai prefondsmont sur i— •.».— — — . -....-.... >. -.. ,  --^,— —,— --.-- i      -       i- ,--.«- «* #«««. 

iJean   de   Latran   est   le   siège   A^t bardiers « Dougla*-Boston ». Ils les, earui-ci, comprenant de grand» atslior» pour la réparation dos iankt,ltant de Juger si le temps est lavo- 
pvéqies romains et que le Paoe. en ie<cend:rent    tous   après   im   bref « «ti détruit.                                                                                                       '^**''« °" ^°" f ^" ^^     A .ovnVr 
,).-i* de son titre de chef de l'eglise combat. En même temps, une autre Entre la Volga et la Don, les SovteU ont encore una fois aitaquO sfllgérant». cest la question oe savoir 
porte également celui  d évéque de p«nie   des   escsdrilies   allemandes { vsin,   la 4  décembre,  sn  amptayant  uns  grande quantité   ds  chara.isi sa situation intérieure s améliore 
Rome,  de  aorte  que  son   iransferL,attaqua.t    les    chasseurs 

'A   la basilique  du  Laitrsn. ne  toi.- anglo-américains   et    les 
n      „, ^-.   nfrtrmo   '■^^^   'n   rien   ?e<  prfrogstives   -n jusqu'au  dernier. Dapves des .nforma- .^^^^ ^^^ souverain de  la  ville d.i 

€ Lfl victoire nisse  a-t-l! déclara; 
«lénifierait I'in«a!Iation en Bu   ' 
d'un   bolchevlsme   anarcWqtt*. 
ïlant  ef   de«tnirtrur.  avant n  
qu'un soldat ang'ais ou amérietia 
ait pu mettre le pied -eur té eonti- 
nrtit Une victoire anglaise slgnl* 
fierait la continuation de la p^- 
tique de cette puissance, qui a. ttut- 
jours a?! en ennemie svstématlgaa 
de la' Prance ». 

M    Jean   Luchatre.   apréa  BTO^ 
montré que l'améncanophllta'coQ^ 
tituait   une  duperie   équlvalCUtr'^ 
l'anglophllle.   a   terminé   en   nof 

Europeest   un   ordre:trant que  le  miracle  rtîinn JlaMr< 

Le discours avec des', 
lempéle» d'app.audissements. 

L'Enrope estière pvtidpe 
à la naissance 

d'une nonvelie pérÎMle 
Le I>- Goebbels parle alors de la 

consolidation des liens qui unissent 

Les Américains torpillent 

et mitraillent des bateaux 
de pêche japonais 

c'est  le contraire  qui se  Pfo-jorganlque. et non imposé. l-inglo-saxonne     est     neun          
Le  temps   n est P*5,°'J_f.<^t_*[    » Mais dansdesconflits aussi dia-|-.mpoaaible désormais  Par daa d^ 

.__. , -1. prouve   que 
d'une supériorité < 

L'avanoa déia signalés dans la steppe des Kslmouh sssi ft9ntinué»,de nos sdversaires moi» <!" no''"f mafiques que ceux qui bouleversent(fres   il   a 
aMai prefondamont sur les arriéras d« rennomi et un point d'appui daiEn effet, il y a un critère pennet- lEurope actuelle, on n arrive à rien I disposait i  aaaaj praionoam , _ ^__ „_... i„„. ^. ,„„_ ., ,. ,,^^ „, f.^^ ^^ ^^^^^ ^^ sentiment. Et si on te comme potentiel «conomlqvr«» 

n'estime pas  encore  partout  à salcomme potentiel en ressourcor tel- 
Juste valeur la prospérité que l'on maines. 

Vains appels des Yankees 
pour mobiliser Français 

et indigènes 

lUKi<.J.v '.—,, i..*, ..A ■■    '"»*t    uuc    a^jLi vci mat    i 
t.ons parvenues a Tukio. un o»'»»'' Vatican, la bas.lioue et les termes 
de pèche laponais a été lorpiue et ,, .mnant f-ant reconnues comme 
cuu.c par un submersible amer.cain taisant partie de 1 état du Vatican, 
dans .a mer du Japon Enfin, .onclut lagemie suisse, un- 

Lequipage  du   "'VH. ..nilt.« .«■O"'-™»"»"   mdâîete   de   l'inter- 
place a bord ''"^^.°°^'i', »""'"•• r on du Pape de se fixer éventuel- 
^^re'aît^momé a'la fur ac" et «•■""<•"' ■" "*«' "« ''*^""„ '"-'• Tanger, 5. - Les difficulté, dap. 
IJ^, i^ r.Tiùr le canotTvré deal"" ""2' information de .^«Osser- p^^.^-ionnement soni considerable. 
l..J°i?lL A 'ex^ent'Sn d'un:'"'''''; '*°™"<'* '°''"" ■*" ^a'-'iment accrue» du fait des besoins mitraii.euses^   A    .exçept.on   a un ,,„^,,,„j ^,,, p,„j,„j 1^^ p^.^ .^ iroupes      anglo • américaines, 
seul des iiecheuis tous .es homme». p„^,;,„^ ,„, récitera lé Bt Pon- Céllea-cl ont pu pourvoir à leur pro- 
d'equioaee ont été tues. Ap es cet ,,„ > , décembre, jour de rimm..-ipre ravitaillement i la suite des 
explnil. le .submersible pri, ime au- eu ée conception en la Basilique i p„te» navale» infUgées aux con 
tredirec-ion. sans se préoccuper des,St-Pierre. il util'Jera notamment U, vois par le» sous-marins et les 
victimes. Le marin survivant a puiformule « ma place eat parmi les'avions de l'Axe De nombreusea ré- 
être  sauvé  par  la  suite et  a  failifidèles de Homes. .quisitions ont été ordonnées   et   la 
raptîort sur 1 événement aux auto- ...... 
n'es de la marme nippone. 

CHURCHILL  PRÉVOIT 
DE DURS COMBATS ; 

EN AFRIQUE DU NORD 

Au Musée de la Police, au Quai 
ârs  OrfetTts. nn  peut  voir côte a 
itite. un moderne aoent de police 

l '.-n sergent de ville ï»30. 
iPo. aipte) 

I population s'émeut du confort 
.ju exigene lea officier», les sous- 
officiers et même les simples sol- 
dats américains. 

Les postes émetteurs de T. S. F. 
multiplient les avis de rappel de 
'aases   sans   obtenir   les   résultats 

d escorte   goixante-quinza de ceux-ci lurent détruits, traiza ont été tmmobillséalet se stabilise.  Etant donne qu en 
détruisit! tt l'ennemi a subi de grandes pertes an hommes »l on matiriei. Una!Allemagne il a ete possible daug-| 

ouïssante   attaqua   do   nos   iroupes   blindés   a   parmi»   d anéantir   dasmenter les rations, tandis que lAn-i 
forces da i^valaria at dss unités ds chsrs sovtétiquos. gleterre   a   du   les   réduire  «icore 

Pondant catt» action, nous avons fait 2.iM prisonniers ol capturé au cours de cet hiver, cette quesuon 
Quatorze canons. * ^^^ nettement tranchée en faveur 

Sur le Iront du Don, das patrouilles lUItonnas ot hongroisaa ontide l'Allemagne. Les offensives »o- 
ramoné dos ronsatgnsmants précieux. Dans la soctour ontro KaUnlnojvietiques même ne sauraient pius 
ot lo lac llman. las attaquas das Solohovtstoa. seutanuaa par un foui apporter aucun changement deci- 
violont do lartillario. par dos tank» ot dos avion» da combat», sa aant sif à la situation actuelle. 
allondréos hier. 104 chars dassaut ont «té anéantis an partis à bout; ,,. i .^__^ ^ . • i„„ «U;-*- 
portant et arx avions ont été abattu» par l'arméa da tarro L AnileteiTe CSt & deUX 001(18 

Au cours de» combats délonsii» de» dorniarg 0lx jour», la 7So division 
d'infantorie a détruit à eilo-souio 169 cbara sMnamls L'svlatlon s'aat Jp «■ Mfte 
attaquée * tfo» positions ds dépsrt ot a das oolannos do véhioulas "^ 
auxquels alla s Infigé do grands dommagas. Das lormatiom d» i aviatian p^ous sommas absolument cer- 
do chasse ont abattu M appartili onnomis sani subir de portos, tandia'tains, s'écria le D'' Goebbels, fcHrtc- 
quo l'artillario do OCA  on a tloscendu trots. nient acclamé, qu'à l'Est, la race 

Dans le soctour Nord du Iront do» ontro^isés ds nos troupas tfa r^tu douée,  la   meilleure   idéologie 
ehoo noui ont permi» de détruire plus do U abris at tortms, do tuar^t une orga 
laura occupants ou d» las lairs prisonniora. 

Berlin. 5. — Sur le fnmt de l'Est ont permis aux Allemands d'anéan- 
les Bolechevistes lancent de fortes!tir 88 chars et de nombreux canons 
offens.ves i>our reconquéiir la route ci de capturer 800 chevaux et 3.000 
de montagne  qui  mène d Alagir   à I jnsonniers. 

organisation supérieure, doi- 
vent remporter U victoire finale, 
tout OHnme cela a toujours été 1^ 
cas au cours de l'histoire. » 

a la mobilisation voulue P"-Ifs.du Terck et dana la steppo dés Kal- If  MlNflUF  DF  rAOlITCHOIIC 
Vmericams   Le  nombre  des  mobi-Liou^,  gagnent du terrain   A sta  "^ nUWyUt VL LflUUlUIUUV 
ises  n'atléindrait  Jusque   Pre«nt ,i„,„d. activité locale de patrouil- 
la» même 10.000 nommes. \^^ ^^ ,j^ groupe» d'assaut. De puis 

echerchés.  Nombreux so.it   lee in- Koutais Tmaia les forces alleman. 
uiumis   qui  s«   réfugient  dana   leside» et roumaines les oni repoussés 
région» montagneuae»   pour échatv.Les attaque»  allemandes  au   Nord 

Am.^tprdam. 5. — Le service d m 
formations   briiann.qué  annonce 
M.   Churchill   a   prononce   samed. 
un discours à Bradford dans lequs i    i,^:,,.^ .;„..  . ...„ _*_-. 

a  notamment déclaré   : lr„™"i^^Ar?^2™ «l^;2SS?;wl»"t««   attaques   et   contre-attaques 
« LAmtleterre doit concentrer to i-ito';[^«.,«J"*n^:;|^.«^.<»'/P^^^ blindés entre le Don et la Volga 

tes aes  force» car la  guerre appro- 
che de sa phase la plus critique » 

£i^^^^EŒ'E'^:^-^^^—^' '-^^-1 i^mnm ÉQUIPAGES I 
en   Cyrénaïque   quem Afnque 
Nord française. ^^ • , 

sous-maniu   I 

,ue d un materiel et de conttncentsl 
I limités. i 

Par ailleurs. l'activité des sou*-j 
marins ft des avions de l'Axe s'ef- 
force    d'empêcher    leur    renforce- 

d j manu 

Coq 

u PERIT DES ÉQUIPAGES    l   Amsterdam. 
DE LA MARINE MARCHANDE T^^tTL 

AMÉRICAINE 

MENACE LES ÉTATS-UNIS 
D'UNE CATASTROPHE 

NIUTAIRE 
9   — On mande dé: 
j service d'Xnfonna- 

  tion britannique 
Parlant de la guerre en Europf 

e premier ministre dit que lea Ru5- 
ses défendent leur territoire prop;v 
comme las Anglais bien que ces dei- 
nlers comtiottent iom de leur* 
foyent Les Russes, autant que les 
Anglais, défendent la cause de Ik 
liber'e et de la justice ajoute-t-il 
On   dou   cependant  bien  >e   rend:»^ 
compte dit-il. qui! Vagit dun pro-SybUla ». t Argonaut* ». qui ont, 
ceB»us lent et pénible Nos ennemis participé à la défense de 1 Afri»« 
•ont très puiMant». IJi disposent,du Nord contre lagression anglo- 
de*m!llions de soldsts. Ils ont con-jsaxonne. n'ont pas donné de leu» 
qui» de riches temtoirep et il» on. nouvellea depuis le 0 noverohro. Il 
un  programme bien défini lest donc à craindre  que ces bàtl-| 

Pour  Lermmer  U.  Charcbill   dutiment» aient succombé dans la luttera         . -   , Ji   j     ^   ^^     ,.„     ^ - ^ ,;«„«-,   „ .^ 
admettre ouon néUit bas parvenu (inégale qu'ils ont héroïquementIment de l'Equateur a déndr de d espoir de reaoudre a temps le pro- 
jusqu à maintenant a vaincre le soutenue pour la défense de lEm-frappeler son représeuUnt d:piomi.-|blem_e po.'e par la priorité des fjUf- 
dur lunu 4é 1& nMtyic* M«iL   pin. U4U»-à Victor 

!    Hier, le chef de la Production du 

franÇaU   ont  disparu luSSrine a «^ncé'quTu'no-!-J«"«>^- *.d«=l»^« <>- le pays «.« 
Paris   5.  — LAmirauie française marchande   américaine   avait   Ju 

communique  : iSi?,*"   Pf^'T^Ç^î;^^. ^Jï ."*" " Les sous-manns t Sidl Ferruch 9.\*93 tuég et 2.438 disparus. 
c Le  Conquérant ».  « Actéon ».  € La] 

^; menacé d'une t catastrophic militai- 
. re ». les matières destinée» à la fa- 
' bricatton   du   caoutchouc   synthétl 
:quc   étant   utilisées   pour   d'autros 
buts. 

Si l'équipement nécessaire à ces 
usines n'est D^^ fourni immédiats* 

jment. l'armée américaine se trou* 
'vers placée en 1M3 devant une oé- 

Madrld. 5, — On mande de Quito! nurie grave de caoutchouc. Jeff*rs 
l'Agence   EPE  que   le  gouvern»-îa ajoute qu'il n'avait que tr*s peu 

Imturea at d'éviter una cnaa^ 

L'Éi|Utenr rappelle 
son représeirtait i Vicfay 

LE CRIME ODIEUX DE LESTREM 

LapoliceiarrJStêripbleliidiNi 
qil mAi la feme 

d'iB prisMiler ptyr la ultr 
C'EST UN MINEUR «EN DISPONMJlt i> DE LOOS-EN.€OffiU£ 

QUI A PASSÉ DES AVEUX 
Nous avons slgiuile. il y a huit l suffisant c« que je lui 

jours que l'on avait découvert «s- 
gaisinée cbex ellt Mme Victoria. 
BérengtiaUe. née Uauguet. femme 
dé priéotmler de guerre, demeu- 
rant rue de la Grande Vole, à Li 

Une disniaaton a'enaulnt «t i 
ownt   Jem'élançads   sur 
rengueûa et lui portala daa i 
Comme «l)e pouaaait dea am."  _ 
prts une pelle dans  le réchm' â!ti 

team. Mme Hérenguelle ava:t étéicharlxm et c'est avec cet outil qu» 
frappée   avec une   violence   inouïe je lut al fracturé le crftne ». *> 
par son acresaeur. Elle no tarda pas Leroux subtilisa alors ung aoq^ 
à succomber d'une fracture du me de 30.000 fr. dans k s«c à mSk 
crâne. que  Mm«  HérengueUe jnrait pfiS 

Le  criminel   s'était  enfui   après sur une table dans sa ctMMbawaC 
avoir dérobé  lea économies de salcoucher   II enleva  enoora M kfli« 

Ferdinand DS LKSSSPS 
le génial créateur d% Canal de 
Sue*, eat mort il y a aujourd'hui 
SO ani. Son énergie a eu raison 
des intrigue» aurtUes pur tea An- 
glais qui craignaient que le Canal 
ne seruif unlgitemtfiii It» intérit* 
de ta /Tance. (Fti. Arclivcai 

victime, soit une somma de ao.000 
francs. 

de harioota et s'enfuit. 

Le réck éi èruw 
Lea 30.QQ0 fr furent retioui^gi,»» 

terrée dans un« botta en ter éai^ 
riére le baraquement de LofMMU 

i lA gendarmerie et la police mo-J»'""»» A"' fut »^« <»'•'• •J*» 
Wk ae mirent en chaase et parvin-l^^tuée k la famille de \m. vtetiiâk-. 
rent à arrêter le coupable, un nom-' Quant aux hartoota. l'i 
mé Charles Leroux, âgé d« 38 ana.laTait troquéa avec certamar 
mineur en dluwnlMllté. demeurantinoe de aao entourafc pour 
rue SiVémeine. à Uwa-an-OofteUajmairhanrtlwa Aprte avodr . 
qui « av«ué aon borribi* torfaH.      daa «reux ooavèeta. LORMS Cut 

c Comme d'habitude. déclara-t-U. dult à Bétluroe où peu a» 
Je m'étata rendu chec Mme Héren- après. M Fontaine. Juce d*" 
cuellé dans le but d'échanger de laltlon. après l'avoir IncvlpA < 
margarine pour de» haricots. [sinat. i« faisait écreuer % te- 

M»« HénnsuaUe avait. >icé A^^'uriL 


